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major da 17e corps d'armée: le colonel Colonna, dn 403e 
d'Infanterie; le colonel Dietricb, do 120e; le colooel Ba-
roma. da :ie d'aiOMsTU; larolo—I Révio,4m 56e d'infan
terie, le colonel « s Ballast', commandant le Frytaoésj 
militaire; le colonel Toulaa, da 2e génie. 

Le général l^touaa 4e Lougaemtr est nomme an com
mandement de la l i e division d'infanterie; le général 
Paure-Uiguet, membrede* comités techniques de l'infan
terie et de la cavalerie, fat nommé au commandement 
de là Ht cil vision, à lireeoble, eu remplacement du général 
Zédé; In général Collet-Neygrel, est nommé au commun 
<! -ment do la division d'Alger. 
> L général de Hrye est nommé au commandement de 
la 3edivision a Amiens; Le général de Colonne est nom 
me aa commandement de la 37e brigade à Salnt-Brieuc, 
le général H. J. labre, aa commandement <le la 67e bri 
gane t Toulouse; le général de Ralisti, aa commeude-
ment de la Lie brigade A Vannes; le général Servière dis
ponible, est nommé au commandement 4e !a 47e brigade 
dïr.faoterie a Bergerac. 

Le général P. T. Kahre. disponible, est njmmé aa conv 
niandeinent de la .'i7e brigade d'infanterie, i Nice ; le gé
néral Pendezec, disponible, est nommé au commande
ment de la**) brigade d'infanterie, « Maçon ; le général 
tîodin, commandant la brigade de cavalerie de Tunisie 
et commandant militaire de Sfax, tst nommé au com
mandement de la le brigade de dragons, i Sedan. 

L a r é f e r o e d a r é g i m e d e c i r c u l a t i o n 
d e a « l u s 

Paris, -'6 décembre. — D'après la l'tlttt République, 
la direction des coolribulions indirectes va mettre a 
l'étude un projet d'importantes réformes da régime de 
circulation des vins, cidres et poirés, r.e projet porterait 
sur les points suivants: 

1* suppression da droit sur les boissons transportées 
du pressoir i la cave, quelle que soit la qualité de récol
tant ou de non recollant du destinataire ; 2' extension 
de l'immunité da droit ci-dessus au cas de changement 
notoire de domicile, lorsque le mouvemeut des boissons 
n'anra pas le caractère d uue opération commerciale: 3° 
Versement simple du coût d'un passavant (50 centimes; 
pour n'importe quelle quantité transportée. 
L e c o n f l i t d e » f a b r i q u e s d ' é g l i s e s — I n e l e t t r e 

d u m t n i a t r e d e » C u l t e s a u P r é f e t d u X o r d 
Paris 26 décembre. — Du Gaulois de demain : 
« Le ministre des Culte ut d'adresser au Préfet du 

Nord en réponse à ?lle protestation de Mgr 
Sonuois .archevéqu. o - -uibrai, contre la loi sur les 
Fabriques d'église», i ..« lettre qui continue ce que nous 
disious, il y a deux jours, des intentions du gouverne 
ment, en ce qai concerne l'application de celte loi. M. 
Combes écrit : . , 

« Le gouvernement, s'il reslc dispose a exannutr les 
modifications dont l'expérience aurait démontre la néces
sité, n'a jamais admis que la queslion eut au caractère 
mixte et dut être réglée d'accord entre l'hgllse et 
l'Etat • 

El le ministre ajoute : « Xucuue modification ne pourra 
être mise 4 l'étude qu'après l'exameu de? comptes de 
premier exercice par les Conseils de Préfecture, et sur la 
demande expresse de ses tribunaux administratifs. -

Ve* r a p a t r i é e d e M a d a g a s c a r 
Toulon, 26 décembre. — Le vapeur Italie, affrété par 

l'Etat, a mouillé a Toulon, venant de Majunga, avec S U 
rapatriés, dont sept officier» supérieurs. Le commandant 
des troupes 4 bord était le colonel Delorme. L'Italie a 
d»barqué ici 283 passagers de la marine, parmi lesquels 
500 malades, dont 2 ofliciers. Il repartira demain pour 
Marseille, où il débarquera les autres passagers apparte
nant à la Cucrre. 

t r i p h o s p h a t e s d ' A l g é r i e 
Pans, 26 décembre. — Da Rappela» demain : 
« Le ministre de l'Intérieur prépare, eu exécution de 

l'ordre du jour voté par la Cbambre, un projet de loi 
relatif aux concessions de phosphates, projet qu'il dépo
sera a la rentrée de janvier. » 

l . 'a inniMlie d e a r é C r a c l a i r e n e t d é s e r t e u r * 
b e l g e s 

Bruxelles, 26 décembre. — On annonce que le roi 
Léopold serait très disposé a user largement, à l'occasion 
du prochain mariage de sa nièce, avec le prince Emma
nuel d'Orléans, de son droit de grâce et d'amnistie, en
vers les 1res nombreux réfractaires et déserteurs belges, 
qui se sont réfugiés dans les vi l les frontières de la 
France, et surtout a Lille, Roubaix et Tourcoing. 

L ' A n g l e t e r r e e t l e V e n e z u e l a 
Londres, 26 décembre. — Des nouvelles de Caracas, 

parvenus* au correspondant du Times, à Xew-Vork, par
lent que la surexcitation grandit au Venezuela; les 
hommes valides continuent a s'enrôler daus la milice. 

Le président Crespo a télégraphie à toutes les républi
ques de l'Amérique du Sud et de l'Amérique Centrale, 
pour leur demander leur concours, dans le cas d'uue 
guerre avec l'Angleterre. Le ministre des Etats-Unis est 
toujours félicité par de nouvelles délégalt-mi. 

L ' i n a u r r e c t i o n c u b a i n e . — L e a u e e é a 
d e s t r o u p e » e s p a g n o l c a 

Madrid, 26 décembre. - Les dépêches du maréchal 
Cainpos, communiquées aujourd'hui au Conseil des mi 
lustres continuent le succès remporte par lui sur les 
troupes du chef lusurgê Cornes. 

L e c h o l é r a à M a s s o u a h 
Suez, 26décembre. —On signale des cas de choléra a 

Vassouab, ou se trouve le quarlier gênerai du corps 
d'occupation italien. 

Viande à a o l s a t 
Encore un de ces faits odieux qui se reproduisent 

vraiment trop souvent et qui, hé las ! se reproduiront 
encore, taut qu'on n'aura point résolu de punir uu peu 
plus sévèrement les criminels qui s'en rendent cou
pables. 

Celte fois, c'est de l'abattoir de Nancy qu'on le signale, 
i.iuq vaches destinées à la fourniture de la garnison 

ont élé saisies, abattues et livrées à l'équarnsseur par 
ordre du vétérinaire municipal: toutes cinq étaient 
tuberculeuses et quatre é laent atteintes ùe tuberculose 
ginéralttee, c'est-à-dire absolument apte» a reudre phti
siques les soldats qui auraient mangé du leur viande. 

D'après le rapport du vétérinaire, trois de ces vaches 
venaient directement du marché de la Volette : elles 
étaient phtisiques au dernier degré. La quatrième appar
tenait 4 un commissionnaire en bestiaux de Paris ; elle 
offrait également des lésions caractéristiques. Enfin, la 
cinquième était une vache du pays, en assez bon état de 
graisse, mais atteinte aussi de la tuberculose ; elle pro
venait d'un marchand de bestiaux de Tout. 

Ces cinq animaux, dont l'aspect seul dénotait la mala
die, avaient été conduits a l'abattoir pour le compte d'un 
sieur X . . . , dont le frère avait déjà tente, il y a quelques 
p u r s , de faire abattre, pour la consommation,uu animal 
contaminé. 

Réunion d a consei l de s mlnlatrea 
Paris, Si décembre. — Les ministres se sont réunis ce 

matin eu conseil de cabinet, sous la présidence de M. 
Léon Bourgeois, présideut du conseil et ministre de l'iu-
terieui. La séance a élé consacrée à l'ex|>édition des 
affaires courantes. 

LE IILIK,I:Ï ni: MM 
Les ministres se sont également entretenus de la d i s 

cussion Uu budget de 18U6 qui doit se poursuivre aujour
d'hui devant le Sénat, ainsi que des modifications 
apportées par celle assemblée au texte vole par la Cham
bre. 

LKS m o M l E H E S 1M MAM 
Le coeseil s'est notammeut eutreleuu du règlement des 

frontières du Siam, qui est terminé. 
MADAGASCAR 

Lu livre jauue, relatif à Madagascar, sera distribué 
après la rentrée. 

L. Expos i t ion de 1 9 0 0 
Paris, 26 décembre. — La commission de l'Exposition 

universelle de 1400 a entendu, dans sa réunion de ce 
matin, MM. Mesureur, ministre du commerce, Héard 
commissaire général de l'Exposition et Bonuard, direc
teur des travaux de la ville de Pans. 

II. Berger a expose que la Chambre devait être mise 
eu présence de la dépense réelle qui. eu dehors des JO 
millions inscrits au projet de loi, comprendra eu outre 
environ 10 millions pour les expositions des ministères-
3 ou « inillious pour l'imprévu, 1 million enfin pour les 
frais de démolition; d'où un i0 |*l de 35 millions envi 
ron, que la Cbambre doit e-compler déjà en dépenses 

M. Mesureur a '«pondu qu'il est difficile de faire dès à 
présent las • '•' Uions précises. MM. Picard et Bouvard 
ont fournil 'n f s circonstanciés sur l'exécution du 
devis. 

Après une 
monumental 
s'est séparée 
chaîne séanc 
les vacâncesl 

M. X.a s combss mis e n d i sponib i l i t é 
On annonce que M. Lascombes, préfet de Cunslantine 

sera mis eu disponibilité. 
La c a m p de Slssonne 

On annonce que la création du camp de Sisionue, près 
Laon, est déUmtivemenl arrêtée. 

Les préparatifs d'organisation vont commencer le mois 
prochain, et le camp sera ouvert du 10 au 20 mai aux 
premières trempes désiguees pour y recevoir l'instruction 
de guerre. 

Plusieurs brigades évolueront successivement chacune 
pendant qainze jours: mais les baraquements ne seront 
pas construits eu 1896, et les troupes réunies seront 
logées sous la tente. 

Les seuls travaux comniaudés d'abord au génie com
prennent l'installation de mess pour deux régiments des 
écuries et l'adduction d'eaux potables. 

L a F r a n c e e t l e s P a y s B a s 
L» France et les Pays-Bas viennent de siuner une con

vention concernant l'extradition entre les deux pays. 
TJa a n c i e n pe l l e t er condamné poar diffamation 

et v io lat ion d a a»cret profess ionnel 
T Paris, 26 décembre. — La 8e chambre correctionnelle 

Je la Seine a condamne 4 l e fr. d'ameude et 30 fr de 
dommages-intérêts l'ancien inspecteur Rossignol, qui a 
organise dans une péniche sur la Marne, nno espèce de 
musée où il expose des photographies de criminels. 

La condamnation a eu lieu pour diffamation et viola
tion de secret professionnel sur la plainte de deux per
sonnes dont les photographies avaient été exposées dans 
ce musée. J;-. _ _. _ 

L e s c a d r e d a Nord 
Paris, 26 décembre. — Par décision présidentielle, le 

contre amiral deCourtbilIe a été nommé au commande
ment d'une division de l'escadre du Nord. 

D « a x e n f a n t s é g o r g e a 
Saint-Briene, » décembre. — A peine la grâce vient-

elle d'être accordée au fratricide Egalou, da Dmxu, et j a 

peine de mort commuée, qu'un nouveau cri me affreux I s'Inquiéter, dans le choix de ses ministres, des tendances de la 
a été commis à Trégueux, près Saint-Brieuc, pendant les | majorité. 

discussion sur ta question du pont 
speclive des Invalides, la Commission 

,rendre de décision, eu fixant sa pro-
endeinaiu du jour de la rentrée, après 

uvier. 

vêpres de Noël. 
Deux enfants de 9 et S ans ont été égorgés par un in-
unu pendant que la mère était aux vêpres de Noël et 

que le père gardait les bêtes aux ebamps. Un enfant an 
berceau a été épargné. 

Le mobile da crime était le vol; mais le meurtrier n'a 
trouvé que t fr. 80. 

L a verrerie t u verr i ers 
Carmaus. 2C décembre. — La tournure prise par le 

conflit entre les verriers et les mineurs au sujet de l'em
placement de la verrerie ouvrière, a provoqué la venue 
à Carmaux des députés Rouauel et Gérault-Richard. Aus
sitôt arrivés bier soir, ie* deux députés ont eonféré avec 
le comité des verriers, pais ils ont assiste à la réunion 
du syndicat qci s'est terminée i onze heures. 

Dans cette réunion, il a élé décidé que les verriers 
nommeront trois délégués qui se rendront 4 Paris, où 
ils se rencontreront avec les trois délégués euvoyés par 
le syndical des mineurs. 

Les deux délégations réunies désigneront une commis
sion arbitrale de quatre membres chargée de trancher le 
différend sur le choix de l'emplacement do la verrerie 
entre Carmaux et Albi. Si la commission arbitrale ne peut 
se mettre d'accord, elle nommera un cinquième arbitre 
qui rendra une sentence délimlise et irrévocable. Cette 
sentence mettra lin au litige. 

L'acte d'achat du terrain d'AIbi a déjà élé passé par 
devant notaire et une somme de 30,000 fr. a élé versée. 

Les affaires da T u r q u i e 
Londres, 26 décembre. — Le Times reçoit de Constants-

nople la dépêche suivante datée du 25décembre : 
Hier, le baron de Calice, ambassadeur d'Autricbe-llon-

grie a fait savoir au garnd vizir que les ambassadeurs 
espéraient que les mesures extrêmes ne seraient pas 
prises contre la population de Zeitoun. 

M. de Néltdoff, ambassadeur de Russie, a é lé reçu bier 
après-midi par le sultan. 

La nuit dernière, des petits papiers, annonçant la dé
position du sultan pour aujourd'hui ou pour demain, 
ont été distribués dans les rues de Constantinople. Les 
bijoutiers, craignant des troubles, n'ont pas ouvert leurs 
boutiques aujourd'hui. Le premier écuyer Izzet Pacha a 
été arrêté. 

Lae I ta l i ens en Afr ique 
Rome, 26 décembre. — On mande de Massaouab, sour

ce officielle, 4 la date d'aujourd'hui : 
• Les Italiens présents au camp d'Adigrat ont fêté la s-

l.e moral des troutiés est très bon. Les soldats sont en bonne 
santé, malgré le froid qui se fait sentir, surtout pendant I 
nuit. 

» Les territoires environnants sont calmes. Des incursions 
de brigands sont signalées dans rKaaerta, le Tuinben et le 
t;ueralla. 

• Selon des nouvelles reçnes hier de fiolo. au sud de Makallé, 
le camp choan n'aurait pas bougé et n'entendrait pas atta
quer Makallé. I n des ras resterait eu face de Makallé en ob
servation, tandis que les autres marcheraient aujourd'h 
demain par Agoula sur Haousen. 

» Des renforts sont arrivés auiourd'lmi à Massaouah par le 
Muuuixn-r, qui a débarqué des troupes et des batteries. De 
nouvelles troupes s'embarquent sur riiuiipmaVnle, qui doit 
pai tir ce soirde Naples à destination de Vassaouah. » 

U n s i n i s t r e m a r i t i m e p r è s dea i l ea P e s e a d o r e s 
N o m b r e a s e s v i c t i m e s 

Yokohama, 26 décembre. — Le croiseur h'ieaupinu.qae 
les Japonais ont pris aux Chinois pendant ia guerre, a 
fait naufrage, près des Peseadores, le 21 décembre. P lu
sieurs officiers et soixante hommes ont disparu. 

— L'Empiia occupe une 

Le croquemitaine de l'électricité 
Les j o u r n a u x amér ica ins publient u n e i n t e r v i e w 

a v e c l e cé lèbre inventeur é lectr ic ien Kdison. a u su
jet des invent ions s tupéf iantesqn' i l a offert de met 
tre à la disposit ion des- Etats-Unis en cas de g u e r r e 
a v e c l 'Angleterre . 

» La guerre, a-t-il dit. permettrait de révéler des in
ventions destructives qui frapperaient le monde d'éton-
nement. Il n'y aurait même plus besoin d'une bataille 
rangée. I ne poignée d'hommes suffirait 1 détruire une 
armée par l'électricité, qui peut rendre l'eau plus dan
gereuse que tes boulets. 

> J'ai inventé une machine qui peut projeter à une 
rande distance de l'eau chargée 4'électricité, à raison 

de cinq mille vols, qui balayerait uue armée comme un 
fétu de paille. Toute la question est de savoir à quelle 
distance l'eau peut être lancée. 

« J'ai aussi inventé des câbles qui peuvent être ten
dus autour d'une ville assiégée et qui frapperaient de 
mort quiconque tenterait de les traverser, lis ne pour
raient être découverts que quand il serait trop tard. 
J'ai aussi des chaînes électriques qui peuvent être lan
cées sur une armée en marche. Ces chaînes sont de diffé
rentes longueurs et sont attachées par un bout à nu 
dynamo, tandis que l'autre extrémité tient à uu projec
tile placé daus uu cauou. nuand les canons seront dé
chargés l'air sera sillonné de chaînes qui, comme de 
grands serpents, porteront la mort daus les rangs enne
mis. 

» 11 y a une machine infernale aérienne qn'on peut 
faire éclater en temps voulu après l'avoir détachée de la 
nacelle d'un ballon. Qa'oa imagine cinquante m a d o n e s 
semblables, chargées chacune de cinq cents livres de 
dynamite, lâchées eu même temps.la force de l'explosion 
même sans toucher un navire, suffirait à le désemparer 
ou à le couler à une distance modérée. 

» Le système des torpilles sous-marines peut être amé
lioré. Uu câble sans fin se déroulant a l'aidi d'une roue 
serait placé au fond dn goulet donnant accès 4 l'un de 
nos ports et mis eu mouvement: uu certain nombre de 
torpilles qui y seraient attachées se détacheraient au fur 
et a mesure et viendraient éclatera la surface. Quelques-
uns de ces cables, placés sur différents points, feraient 
d'un port une mine exterminatrice; des câbles de ce genre 
sout prêts et pourraient être posés demain. 

• Uue de mes autres inventions est mon canon à dv-
nainite. Il consiste en réalité en quatre canons placés lès 
uns dans les autres de manière que les gueules forment 
une série de cercles concentriques. Us sont chargés et 
déchargés eusemble. La pression des trois canons excen
triques permettront à celui du centre de résister â l'ex
pansion d'une charge de dydamite. Kuliti, M. Edison a 
expérimenté un double canon jetant des projectiles à 
vingt-quatre milles, soit trente huit kilomètres, etc. , 
elc. > 

Et ce n'est là, parait-il qu'une faible partie du fan
tast ique arsenal de M. Kdison ! 

2e cari 
pi ace à part dans le groupe des Etats fédéra tifs. — t • Les Etats 
frderatifs sont ordinairement des Etats républicains groupés 
sous (a direction d'un pouvoir central, également républicain. 
Exemples : tes Etats-Unis, les cantons saisses, les républiques 
de l'Amérique centrale et méridionale, il en est tout autre
ment en Allemagne ou les Etats confédérés, aussi bien que le 
pouvoir fédéral, sont tous monarchiques. 

S' Dans la plupart des Etats fédératifs. aucun des Etats a'a 
sur les autres une prééminence de droit; et. en tant cas, la 
supériorité défait n'est pas assez considérable pour entraîner 
l'hégémonie au profit de l'un d'eux.En Allemagne, an contraire, 
la Prusse exerce, en vertu même de la Constitution, une prési
dence sur les autres Etats. Cela se comprend d'ailleuis.Limité 
Allemande ayant été faite par la Prusse et pour la Prusse, 
tien d'étonnant à ce qu'elle ait conservé une prépondérance 
acquise an plix de taut d'efforts et de saug. 

MISCELLANEA MARI1IMA 
POÉSIES DE M. LÉON PETIT VlfHITE 

Un Ronbaisien, M. Léon Petit Wbite, avocat, vient de 
publier chez Desciée, de Brouwer et Cie, un volume de 
poésies dédié à Gustave Nadaud. 

Ce volume a pour titre : « Miscellanea Maritime « et 
l'auteur, daus la préface, nous dit pourquoi : 

Puisque c'est au bord des plages 
Que je composai ces pages, 
simples Miscellanea: 
Que le lecteur me pardonne 
Le titre nue ie leur donne. 
Le nom de llaritima. 

C'est un recueil de poésies familières où le poète, en 
des vers aimables, sans recherche, simplement, exprime 
les divers sentiments qui agitent sou âme et les impres
sions qu'il reçoit des choses et des faits. 

Le rythme n'est pas tourmenté ni bizarre, comme le 
veulent les jeunes poètes contemporains. 

C'est un mérite de plus d'écrire des vers que tout le 
inonde puisse comprendre et apprécier. 

Sa muse 
. . . n'est pas d'une école. 

Comme aux champs l'oiseau s'envole, 
Sa muse est en liberté. 
Du logis elle est la folle. 
Mais elle n'a qu'un symbole: 
Dieu, patrie, humanité. 

Et le poète nous parle de L'Ame de Roubalx, dont 
« Le ciel n'égale pas le beau ciel de Venise 

« Mais ,-euxdont le cœur bat pour toi, terre natale, 
a Dont l'éclat est plus pur que l'aube matinale 
- Aux rayons du premier soleil; 
H Comme un (ils à sa mère offre un premier sourire, 
» Ils offrent l'humble chant que soupira leur lyre 

Le chant de leur joyeux réveil ! 
• Ceux-là — et M. Léon Petit en est — ils diront de 

Roubalx, l'étonnante industrie : 

La foi de nos aïeux sur i'abime gardée, 

C'était la jeunesse éternelle 
nue la chanson du gai Nadaud: 

i ls diront les triomphes de la Grande Harmonie, les 
utiles leçons de Kaidherbe, l'enseignement industriel de 
l'abbé Vassart, les poèmes de Scrépel-Cbrétien, l'œuvre 
populaire et bonne do ce journal, et — nous pouvons le 
dire — les poésies de M. Léon Petit. 

Puis ce sont les Voix des larmes qui disent au peuple : 
« Le mal est dans ton coeur, tu ne connais pas Dieu, 

> Tu fuis les dogmes saints, le divin Evangile 
» Le> leçons du Sauveur qui descendit des deux: 

Et le poète répond : 
« Puisque sans Dieu le peuple a connu la souflrauce 
» Que semblable à la mer qui soulève ses flots 
» Il a ses désespoirs, ses larmes, ses sanglots 
ii Eu travaillant pour Dieu, vous sauverez la France ! 

La mort de Victor Hugo a inspiré à M. Petit un hymne 
attriste où, après avoir loué le poète, au luth inspiré, 

s . . . Uu regard pourtant vient envahir son âme 
» Je n'ai pas entendu les tours de N'utre-Dame 

ii Te dire leur dernier adieu 
» Conservons cepeudant l'immortelle espérance 
Que daus cette agonie où ton Ame en souffrance 

Allait briser le dernier lien; 
Vu des doux séraphins qu'avait chantés ta lyre 
Obtint du Créateur qu'un voile se déchire 

En récompense de ton bien. 
Le travail de nuit a inspiré de bonnes pensées i M. 

Léon Petit; il compare le 
• Laboureur, courbé sous le poids de ses gerbes, 
«Jui 

» .... Sait qu'au détour du chemin 
» Tous ses petits enfants lui donneront la main. 

Delescluse, né à Roubalx le 18 jnin 1872, était soldat 
de Ire classe au 2e régiment du génie, Se compagnie. 11 
est décodé l e 3 novembre. 

Les familles de ces militaires, i qui aons offrons nos 
sincères compliments de condoléances,ont été prévenues, 
avec tous les ménagements possibles, par les soins de M. 
le chef du bureau de l'état-civil. 

Les vêpres ont été également très suivies. La chorale y 
a exécute, avec u n fini irréprochable, ie Magnificat de 
Franco, dont l'allure deebant de triomphe a mis en puis 
aant relief les ressources de la société. 

u n e réponse d a o l toyea Leneaa. — Le citoyen 
Achille Lepers, adjoint au maire de Roubaix, répond, 
dans une lettre publiée par VEgalité, à l'accusation 
lancée contre lui â propos d'un* somme de 200 francs 
touchée pour accomplir nn voyage a lierck. Voici la 
partie principale de cette lettre : 

a Le four on mes collègues et amis Coupes, Thèrin. 'Wichart, 
Vanmullem, Chiot et Dubnrcq partirent pour Berck, je fus 
oblige de présider la réunion en Conseil des Prud'hommes de 
Roubaix en remplacement de M. Georges Motte. 

» Je ne pouvais ni ne voulais me soustraire à ce devoir. 
« liais, comme néanmoins j'avais une mission à remplir, et 

un voyage isolé à Berck étant devenu sans objet, il fut conve
nu entre la délégation rentrant de Berck et l'administration 
municipale que j'irais visiter le sanatorium de Saint-Pot. ». 

a C'est ce que j'ai fait . . . » 

El 

Ecole des Sciences Sociales et Politiques 
D E L I L L E 

OtaTM UK bROIT COMPARÉ, PBOFKSSÉ l'Ait M. El (ItNE DlTIIClr 
O* LEÇON) 

Des IK60, la Prusse, guidée par M. de Bismarck, cherche a 
upplantci l'Autriche dan., ta direction des affaires cermaut-
|ues et à s'attribuer la première place dans l'union des Etats 
illemauds. (je* éclatante série de smvès militaires, coui-ounes 
iur la victoire de Sadowa, vint favoriser les vues ambitieuses 

du chancelier prussien, et le traite de Prague (23 aoftl 1*66,1 
consacra le plan hardi qu'il avait conçu, en proclamant FeX-
lusion de l'Autriche et la suprématie de la Presse. 
La confédération germanique il8l5-t86Gi fut remplace par 

une organisation nouvelle, t Au Nord du Meiu. le roi de Prusse 
tait autorisé 4 grouper les Etats sous sa direction (confedè-
ation de l'Allemagne du Nord* et à y faire tomes les inodilina-

lions territoriales et poétiques qu'il jugerait bon. sous la seu
le condition de lespecler l'intégrité terntui iule du royaume de 
Saxe. 

*• Au sud du Mein, les quatre Etats (Bavière, Bade, Wur
temberg. Hesse). avaient la faculté de conclure entre eux une 
autre union appelée confédération de l'Allemagne du Sud, et 
d'entretenir des relations avec la confédération du Nord. 

i- Confédération de l'Allemagne dn Nord (IS66-187D. — l.e 
roi de Prusse commença par annexer purement et simplement 
le Hanovre, la liesse électorale, le duché de Wasaaa, la ville 
de Francfort et les duchés de l'Elbe. La résistance du roi des 
Pays-Bas à propos du Luxembourg qui avait fait partie d e l à 
Confédération germanique, les avances qu'il ni â la Krance 
faillirent amener une guerre franco allemande et aboutirent à 
la neutralisation du duché de Luxembourg (1X67.) 

Ayant ainsi modifié l'organisation territoriale de son rovau-
• e , le roi de l'inssc donna û la nouvelle confédération 
une organisation politique qui fut établie sur les bases sui
vantes : 

l.e pouvoir exèculif fédéral était confié au roi de Prusse .-
il convoque les Chambres, assme l'exécution îles lois, txerre j 
le commandement suprême des arinéesde terre et de mer. re
présente la confédération val > vie des puissances étrangères, 
déclare la guerre, signe la paix, conclut les alliances et les 
traités. 

Lejponroit- législatif appartient à deux chambres: le Bnn-
liesralh comprenant tes plénipotentiaires désignes par le gou
vernement de chaque Etal, et le Heichsliuj, assemblée élue au 
suffrage universel. La Prnsse avait aisément la majorité dans 
les deux Chambres et dominait ainsi toute l'Allemagne du 
Nord. 

i' Allemagne méridionale. — l.cs quatre ètati du sud n'usè
rent pas de la faculté de se conrédérer que leur e.vait accordée 
le traité de Prague, mais les conclurent avec la confédération 
du Nord des traites d'ailliance militaire et d'union douanière, 
qui assuraient à la Prusse llicgéoioiiie de l'Allemagne en
tière. 

En somme, la confédération germanique s était divisée en 
trois trouvons : 

1 I.'Autriche qui avait été exclue: I la confédération de 
l'Allemagne du Nord placée sous la domination de la Prusse-
3- les quatre Etats du Sud rattachés au groupe prussien par 
d'étroits lieus militaires et économiques. 

Une sage politique indiquait aux Etats rivaux de la Prnsse 
de maintenir toutes les causes de désunion possibles entre les 
princes allemands. C'est ce que ne sut pas faire ia iiolitlque du 
second Km; ire. 

corits ne DROIT PIm.ic conevRÈ p.oi M. FIÎCKNE DVTHOIT 
(t» LEÇON) 

La fondation de l'empire allemand suivit la douloureuse 
guerre de ISTu-Isri. Nous nous étions ilattés du triomphe 
mais nous avons compté sans l'Autriche qui resta neutre et 
oublia sa rancune au point de devenir plus tard, l'alliée de 
son vainqueur, lions avions compté sans les Etats du sud qui 
exécutèrent fidèlement leurs engagements et joignirent leurs 
armées aux contingents prussiens. 

I* 18 janvier 1871,1 Versailles, le roi de llaviére offre la 
couronne impériale au roi de Prusse qui l'accepte; l'Empire al-
mand était fonde. 

I.'Allemagne tst aujourd'hui uu Empire (ederatif. mais pos
sédant deux caractères particuliers e: instinctifs. 

1" Caractère disttnetvf : Comme Empire. l'Allemagne occupe 
une place à part dans le groupe des monarchies européenne!. 
— 1- De toutes les monarchies européennes, c'est la seule qui 
soit, â proprement parler, fèdérative. Ailleurs, nous trouvons 
l'unité, au point de vue international, réalisée par la commu
nauté de souverain.tnais il y a dualité au point de vue interu-
comme en Autriche-Hongrie, en Snéde et | Norvège. C'est seule
ment en Allemagne qu'on trouve des Etats.tous monarchiques 
ayant renoncé an prelU d'an pouvoir central, également mo
narchique, à une part considérable de souveraineté. 

2- De toutes les monarchie* européennes, c'est la seule qni 
soit représentative sans être ea même temps parlementaire 
Ell« est reprr—• 
court par des 
n'est pas parlementai!», eu ce sent que l'empereur n'a pas a 

... Ne .se rend pas assez compte de son bonheur 
Arec l'ouvrier des villes daus ce siècle qui 
... A pour nom siècle du coffre-fort 

Ou 
» Le pare est un esclave et la mère promène 
» Ses pieds endoloris au sentier de la peine. 

Kt le poète conclut à une entente internationale pour 
faire cesser le travail de n u i t . . . 

Kspérons que ce souhait ne sera pas toujours nn rêve 
p o è t e . . . Nos enfants en verront peut-être la réalisation. 

Tout lu reste du volume est composé d'idées généreu
ses et élevées et par-ci par-lé des allusions à la politi
que, comme dans l'apologue : Les Chiens, les Renards et 
le Loup, ou à la loi d'accroissement, dans la Femme 
abandonnée. 

Dans un autre ordre d'idées, nous pouvons citer tontes 
les poésies fugitives remplies d'images gracieuses et de 
sentiments délicats, comme le Rosier blanc, (Oiseau des 
•je», r.lnge du Sourire, le .Vid abandonné, la Pan
toufle, etc.; puis quelques contes. 

Pour terminer l'étude de ce livré qui est intéressant 
comme tout effort tendant à réaliser un idéal ou i pro
pager nue idée, nous citerons quelques fragments de 
cette salirc : Le signe de la Croix. 

'< Ils étaient accoudés au bout des estacades 
» Eu regardant la mer qni venait, par saccades, 
u Briser ses tk'ts d'argent au pied des pilotis 
a Ils s'ennuyaient,baillant sous leurs manteaux blottis, 
» Soudain vint à passer une barque rapide 
» Portant de fiers marins à l'ardeur intrépide 
» Qui s'en allaient la-bas bien loin eu pleine mer 
M Pour y gagner le pain qui leur conte si cher. 
» Ces marins au sortir du port ont fait un.signe, 
l.e signe de la croix, mais, la bande maligne, 
Ue> flâneurs, se moqua de ces gens arriérés 
En ridiculisant ces signes vénérés... 
» Messieurs les beaux esprits, nez, mais que demain 
» Comme en soixante-dix, on leur tende la main, 
>• Vous les verrez alors monter a l'abordage 

(ils criant : « Aux armes ! 

• • • » é * ^ » * • • • • • • • - • • • • • • • • * • • • • • • 

CARTES DE VISITES 
La L'brame do journal de Roubaix offre i. ses lecteurs 

i l'occa* ou de la nouvelle année: 
ion cartes ivoire Ï , Î 5 
100 cartes ivoire gravure 9.7i 
KiO cartes ivoire deuil 3 , 0 0 
100 cartes ivoire deuil, gravure 4 ,04) 
Klle f o u r n i également une jolie boite contenant 100 

caries imprimées et 100 enveloppes pour ï , ï » 
iOO cartes ivoire et 100 enveloppes (gravure). . 3 , 8 5 
Même boite deuil, imprimées 3 , 1 5 

» » • gravure 4 , 7 5 
bRAND CHOIX DR 

Calendriers, Epbèmérides et Ahanachs pour sociétés 
Double Liège, Triple Liège, du Laboureur, du Soldat, 

Hachette, Anti-Socialiste rédigé en flamand et français. 

Beau choix de Papiers à Lettres, 
depuis 0,1'i pour 25 feuilles et 25 enveloppes ; 0,80 pour 

50 feuilles et 50 enveloppes. 
• • • • • • • • « ^ • • • • • • - • • • • « • • • • • « * * 4 > t > * 

Hui le ili i Météoro logr lqae 
Roubaix, J e u d i Î6 diembre 1893. 

l!M «f:; THERMOMÈTRE BAROMÈTRE 
au-dessus 76S » / • Variable Il heures soir 

t' au-dessus 

:«5 - / -
7«S « / • » 

V e n d r e d i 17 décembre 1895. 
Te» - / • Variable 

* h. » 3» » 7o» • / • » 
Paris. — Jeudi 16 décembre 1893. — i Bulletin eu Bureau 

Central météorologique). — La pression se relève sur tes ites-
Krilanniques et la Kian.-e.niais elle est toujours basse au large 
de nos cétes et de celles du Portugal. Le baromètre continue à 
descendre au nord dé l'Europe, les hauteurs se rapprochant de 
7e5 mm. sur le sud de la Scandinavie. Le vent est modéré du 
sud sut nos cotes de l'Océan, faible de l'est sur le pas dé Calais 
et modéré d'entre ouest et nord sur le golfe de Bothnie. Il est 
tombé de la pluie accompagnée de neige seulement dans quel
ques stations d'Europe : en France, il a plu dans le Nord-Ouest 
et I K>i : <oi a recueilli 33 mm. d'eau a Belfort, 7 à Lorient et t 
au Havre. 

La température descend. Ce matin, le thermomètre mar
quait i'.- a Clmrkow, — 10-à Berlin. 4 t> » Paris, il- à 
Sri il v et 17 a Malte. On notât - 0 au puv de Mme. — i- an 
Mont Véiitonx et — %• aa pie dn Midi. — En France, une 
éclaircic momentanée se produit, excepté en Bretagne; ia tem
pérature va s'abaisser. A Pars, hier, couvert-pluvieux. Moyenne 
d'hier, *•"> décembre. — 5 3, supérieure de 3 " à la normale. Dé
fini* hier midi, température mai : T»: minimum de ce ma
lin : £-1. A sept henres du matin, baromètre, 758 rmm. s 
A la tour Eiffel, maximum : 4-1 ; minimum : — 0*6. Le Caire, 
Cliesiieh palace» hier 16-6. Temps sec. 

CHRONIQUE LOCALE 
ra-O-crjB-flLi^c 

Mort à M a d a g a s c a r da d e n x s o l d a t s ronba la l eaa . 
— tiue bien triste nouvel le est parvenue, jeudi matin, à 
la Mairie de Roubaix ; il s'agit de la mort, a l'bopital 
• 'évacuation d'Anboka, de deux de nos concitoyens, 
MM. Louis Joseph Delescluse, dont les parents habitent, 

tive,en ce-seul ^éeTspeupi. IhèmandTÔÔV » } • " £ { ^ f f i ? 1 - . 1 1 n ^ . e t ' d ê V f u . N « w ' a n M a t représentant! élus * la confection des lois. Elle -«clobre i s , 3 , bis du boulanger de la rue Neuve, soldat 
aux tirailleurs algériens, décédé le 17 septembre. 

Due réunion publ ique e t contradicto ire a n t h é â t r e 
Xtaaolxaaapa Des affiches placardées en ville, jeudi 
soir, annoncent tne le parti socialiste organise pour le 
samedi 38 décembre, une rénnion publique et contradic
toire, au théâtre Deschamps. 

Les citoyens Dnbrulle. Demailly et Deleltrez, conseillers 
municipaux, disent les affiches, prendront la parole pour 
répondre aux accusations lancées contre eux par M.Henri 
Descbamps, qui a été invité i la réunion par lettre re 
commandée. • _ . 

L a « B e a o a é a da P a i e » e t la e Refaire de N a î t ». — 
Dans la journée de mercredi, l'œuvre de la Bouchée de Pain 
a distribué 490 soupes et portions de pain anx grandes 
personnes et 2060 soupes ont été distribuées aux enfants. 
An Refuge de Nuit, 25 lits ont été occupés. 

Aasa inoendles à R o n b a l x e t d a n s lea env irons . — 
Une descente d n P a r q u e t . — Le parquet de Lille s'est 
ému de la fréquence des incendies qui, depuis quelque 
temps ont éclaté i Roubaix et dans les environs. Per
suadé que ces sinistres sont dûs & la malveillance, M. le 
procureur de la République a résolu de faire, à ce sujet, 

l'aprés-midi, une descente i Roubaix. Ces messieurs 
étaient attendus, dans le cabinet de M. Barroyer, com
missaire central, par MM. Broigne, Squivée, Villon, corn 
missaires de police, et Poil ver, lieutenant de geddarme 
rie. M. le commissaire de police Cbapé, retenu à l'au
dience du tribunal de simple police, n'a pu assister à cet 
entretien. 

Il a été décidé que des mesures seraient prises, en vue 
de prévenir, autant que possible, le retour des tentati
ves criminelles qui, notamment, atteignent les fermiers. 

Les membres du parquet, accompagnés do MM. Bar
royer, commissaire central et Broigne commissaire de 
police, se sont rendus h la ferme Cruqne, au Petit Beau-
mont, récemment détruite, et de lé, chez M. Vanboutte, 
rue des Arts. D'autre part, M. Piudhomme, juge sup
pléant, accompagné de M. Villon, commissaire de police, 
a fait nne descedte au siège de la coopérative l'Afimenta-
tion Chevaline, r u e d n Fontenoy, dont les magasins ont 
été, lundi soir, la proie des flammes. 

Le parquet est rentré à Lille dans la soirée. 

t a Jeaneaaa ca tho l ique . — L'Association de la Jeu
nesse catholique de Wattrelos s'est réunie mercredi soir 
au Cercle Saint-Joseph, pour la célébration de sa fête 
annuelle. 

Le banquet, qui a réuni cinquante couverts, était pré
sidé par M. Jules Dhallnin. président d'honneur, qui 
avait i ses côtés M. Louis Hespel, président, et M. Le-
maire, vicaire, remplaçant M. le doyen empêché. 

M. Gbeysens, de Tourcoing, a prononce, au dessert, 
une allocution qui a produit sur l auditoire un poissant 
effet. l i a encouragé la Jeunesse catholique, qui doit tou
jours marcher de l'avant, pour le triomphe des idées 
religieuses. L'orateur a été fort applaudi. 

Ensuite, la note gaie a en son tour : les chansonnettes 
et les romances se sont succédées avec entrain, et a a mi
lieu d'une camaraderie franche et de bon aloi. 

Ignoble a t t e n t a t A l a Mart lno lre . — Jeudi, vers sept 
heures et demie du matin, une ménagère de Tourcoing, 
Tbérésa N..., traversait la ligne du chemin de fer près 
du pont, i l'endroit dit « le kilomètre 44 », nn peu en 
deçà du Mont à-Leux. quand elle rencontra un individu 
qu'elle ne connaissait aucunement et qui lui d i t e brute-
pourpoint : « Tu es 11, Louise? — Je ne vous connais 
pas, répondit-elle, et je ne m'appelle pas Louise ; passez 
votre chemin ! » 

L'individu ne répondit pas et s'élança sur ia pauvre 
femme avec des intentions dont on "devine la nature. 
Tbérésa poussa des cris désespérés. 

Des douaniers accoururent, mais l'individu, i leur 
approche, détala de toute la vitesse de ses jambes, fran
chit la passerelle du nez dite • planche Nathalie >, et 
passa en Belgique sans qu'on eût pu le reconnaître. La 
police a ouvert une enquête. 

Ancuse tentative de rapprochement n'a eu Heu jeudi. 
'Mais il paraîtrait que dans l'assemblée, qu'ils ont tenue 
aux Baraques, les grévistes auraient décidé qu'une délé
gation se rendrait vendredi chez chacun des trots pa
trons . 

Le territoire belge a élé jendi matin le théâtre de 
scènes des plus graves. Le directeur de M. Gratry avait 
donné rendez-vous sur la place de Menin 4 nue cinquan
taine d'ouvriers qn'il avait décidés à reprendre le travail. 
Mais d'autres grévistes partisans de la résistance, ayant 
été avertis, se réunirent aux Baraques dès 5 heures du 
matin et pour reconnaître ceux qui se rendaient au tra
vail, ils allaient au moyen d'allumettes bougies consta
ter l'identité de tous les passants. 

Cest ainsi que Charles Cœssens, qui demeure rue de 
Mouscron 26, et est garde-ebasse et tisserand chez M. 
Gratry, a été assailli 4 coups de briques et grièvement 
blessé 4 la tête et aux reins au moment où il sortait de 
sa maison. Un autre ouvrier, Camille Naeyé, a égale
ment été bousculé et maltraité. Toujours est-il qu'il se 
trouvait seul avec le directeur, lorsque les gendarmes 
belges, baïonnette au canon, sont venus les conduire jus
qu'à la frontière pour leur permettre de rentrer 4 l'usine. 
On nous assure que des menaces des plus graves ont été 

Rroférees contre cet ouvrier et d'autres pour avoir repris 
i travail. 
Les grévistes auraient dit : «Ou coupera la tête au pre

mier qui reprendra le travail l a — « Naeye ne rentrera 
pas vivant 4 Reckem; ou reportera son cadavre ». On as
sure même que des coups de revolver ont été tirés sur 
des ouvriers. 

A la suite de ces faits, M. le docteur Pardren, bourg
mestre de Menin, a pris immédiatement nn arrêté inter
disant toutes les manifestations et tous les rassemble
ments . 

Dans l'après-midi les grévistes sont restés confinés 
chez Picavet, où ils chantaient « l'Internationale. » 

Arres ta t ion d'an e x p u l s é repria de Just ice — Jeudi 
matin, la police mettait en état d'arrestation, dans une 
maison où il habitait, 4 la Martinoire, nu certain Haut, 
individu de très mauvaise réputation, qui aura à répon
dre d'infraction à un arrêté d'expulsion pris contre lui 
il y a dix-buit mois environ. 

Hans a, de pins, une peine à purger en Belgique, où il 
fut condamné pour violences. 

H a été conduit à la prison de la mairie, pour être 
transféré ce matin 4 Lille. 

On v o l a v e c effract ion. — Dans la nuit de Noël, pro
fitant de l'absence de Mlles Vasseur, qui tiennent nn dé
bit de tabac rue de la Clef, des malfaiteurs ont fracturé 
la porte d'entrée du magasin et enlevé nne somme de 
200 fr, 

U n e Inondat ion . — L'ne inondation s'est produite, 
mercredi, dans le quartier d'Esquermes, causée par la 
rupture d'un gros tuyau du service des eaux d'Emmerin. 
Le boulevard Bigo-Danel, 4 un certain moment, était 

. complètement couvert d'eau. Les dégâts causés sont însi-
* «flifiante 

L Inoldent dn t i s s a g e R é q n l U a r t e t Bcrlve . — TOUS 
les tisserands de l'établissement Rrquillart et Scrive qui 
avaient quitté le tissage lundi soir, 4 cinq heures et 
avaient trouvé la porte close mardi, sent rentrés, mer
credi matin, et ont repris le travail. 

Crie s é d i t i e u x . — l'n tisserand, âgé de 20 ans,Léopold 
Debruyne, demeurant 4 l'angle de la ruede la Conférence 
et d'Avelgbem, passait mercredi soir, vers neuf heures 
et demie, rue de l'Ommelet; il criait, en frappant aux 
fenêtres et aux portes des maisons : « Vive l'anarchie ! 
Vive la Révolution ! » 

L'inspecteur de sûreté l luyghe, attiré par ces cris, 
voulut calmer Debruyne qui lui envoya un coup de tête 
terrible en pleine poitriue. H fut arrêté aussitôt et con
duit au poste; il a déclaré en route « que si tous les com
pagnons étaient comme lui, il y a longtemps que Rou
baix serait débarrassé de la police. » 

U n e a r r e s t a t i o n m o u v e m e n t é e . — Dans la soirée de 
mercredi, vers s ix heures, les agents Watteau el Debaere 
passant rue du Grand-Chemin, virent nn homme étendu 
sur le trottoir. Le croyant en état d'ivresse, les agents le 
relevèrent mais furent aussitôt insultés grossièrement 
par lui. 

Devant sa résistance, on dut requérir une voiture»pour 
le conduire au dépôt, où il a déclaré se nommer Ghislain 
Laurent,.10 ans, journalier, demeurant rue du Chemin-de-
fer , 67. 

Œ U F S F R A I S , « 3 l u e d u B o i s . 

W a a q n o a a l . — La file de la Xoél.— La fête de la Noël 
4 Wasqnebal a été célébrée solennellement. A tons les 
offices de la journée, une fonle compacte remplissait 
l'église: plus de quatre cents fidèles se sont approchés de 
la Sainte-Table. La messe a élé chantée par la maîtrise. 
M. Victor Delanuoy a interprété avec beaucoup de senti
ment ie A'uéi d'Adam. 

A la grand'messe, célébrée par M. l'abbé Liagre vi
caire, la maîtrise a chantée la Se messe de Dumont avec 
le concours de jeunes gens et de jeunes filles du patro
nage et de la réunion dominicale, 

Les vêpres ont eu lieu 4 3 heures, suivies de la béné
diction du Saint-Sacrement. C'est M. l'abbé Algrain, au
mônier des Hospices de Roubaix qui a donné le sermon 
de circonstance. Le prédicateur a vivement impressionné 
l'assistance. 

L y s l a a - k a a a e y . — L'inscription des jeunes gens de 
la classe 1895. — Une trentaine de jeunes gens se sont 
fait inscrire, dans l'après-midi de jeudi, sur les listes de 
recencement de la classe 1895. 

— Vue association l anciens élèves de l'école municipal» 
da garçons. — Les anciens élevés de l'écoie municipale 
de garçons de Lys doivent se réunir dimanche prochain, 
4 trois heures et demie, 4 l'école, en vue de la forma
tion d'uue association. 

— Résultats d'adjudications.— II a été procédé, jeudi 
après-midi, 4 3 heures, 4 la Mairie de Lys, sous la pré
sidence de M. Bouttemy, maire 4 l'adjudication des tra
vaux d'entretien des bâtiments communaux pour 1896, 
1897 et 1898. Soumissionnaires : MM. Henri Constant, 
entrepreneur, avec 14 o(o de rabais et Cnudde-Dbal, en
trepreneur, adjudicataire, avec un rabais de 20 0[o. 

Aanappaa . — Arrestation d'un expulsé. — Un journa
lier, Jules Deltente, 4g» de 24 ans. a été arrêté, jeudi ma
tin, par le garde, pour infratiou 4 un arrêté d'expulsion : 
il a été conduit 4 la gendarmerie de Lannoy. 

E M t H X M É s : — Prenez le sirop pectoral DELAHAERE : 
il guérit rapidement i b u n i e s . c a t a r r h e s , b r o n c h i 
t e , g r i p p e , i o f l a e u z a , etc. , et il est employé très 
efficacement contre les a c c è s d ' a s t h m e . — Le flacon : 
1 fr. 40, rue d'inkermanu, M, Roubaix. 879 

C o i n n i a u i r a t l o n a 
L'Union DES MARCHANDS DK lounNAtx. — La société l'Lnion 

des marchands de journaux, invite tous les vendeurs a se 
réunir aujourd'hui, vendredi, à t heures de l'après-midi, chex 
Florimond Hujardin, estaminet du Plat d'Or. On invite les ven
deurs qui lie font pas partie de la société 4 y assister. 

LETTRES MORTUAIRES ET D'OBITS 
d e p u i s 3 f r a n c » l e c e n t . 

IMPRIMSRII ALFRED RgBOUX. — A V I S Cil tATl'ITdansle 
Journal ie Roubaix (Grande édition) et dans te Petit 
Journal de Roubaix. 

B K U R R E D ' O O S T C A M P garanti pur 
i S . 5 0 . e k i l o s 

MAISON CKNTRALB SB LA LAJTBRXB D'OOSTSAstP 
A ROUBAH, mUB DU BOB, 13 

— S X T O C U B S A L B S . -

Ruedn '(.->!.;. 13. 
Buedet'ltdustne, t-, 
RnePierre-de-ltounan. i5>. 
Hue Pierre-de-Hoobaix. M : 
Hué de l'Bpeule. 188: 
Rue de Tcarcoiug.t*l 
RueduTilleal.lt>: 
Boulerardds Strasbourg, IM: 
Rue Corneille. 7. 
Rne dn Collège, 71 bis: 
Rne de la Halle, t : 
Rue Notre-Dame.t7, 
Rne de Lille. 107. 
Ruede la Cnaatsee.1. 
Rue Decréme. 37, 
Rue Turgot. «8. 
Rue dutientenant-Castelafn.t 
place de la Oars, tt>: 
Grands-Rue. SS. 
Ruede la Possé-aux-Chenes fis 
Rne du Fort,8< 
Ruede Béthune,81. 

.A. T O U R C O I r sro 
Rue de l'dùtel-de-Ville, V. 
Ruede Gand. 91: 
Hue du Tilleul. IS. 

-A. o n o r x 
Hue du Progrés en face de ! a 

rue riuonville, Maynt. 
Rue de la Garec.nez 4. Ou vi vue 

-A. W A T T B H L O S 
Salembier-tiollebecq. r Oaruot 

A I.T»-ic>7-l.«nnoy 
Wallays. rué du Bois. 

.A. 1 . I I . I . B 
Rue Royale, 18, épie. Oerernay 
A BOI'MMi'MB-MI.-R.MKtt 

Rue de la Lampe, 32. 
A O A L A I 8 

Rue Lafayette. 68 : 
Rue des Boucheries, . 

A BBRCst-SUIt-MBR 

Bœïçerturle papier ta vignette dCOoetcamoet 
turles motte* de btwrre la marque de la laiterie 
d'Oestcamp, 8790» 

W A T T R E L O . * » 

u rata s a B e l l . — Tout entière, la population de 
Wattrelos, qdi 4 cousorvé intacts les sentiments de foi 
vive et de pieté fervente de nos pères, a célébré la fête 
de Noël, empreinte d'un cachet de douceur si poétique et 
si touchante. 

Les offices ont été (suivis par une affluence énorme de 
fidèles. Très nombreuses avaient été, le matin, les com
munions. A la grandmeese, l'église était trop petite pour 
contenir l'assistance. La chorale Saint-Maclou a exécute 
de façon magistrale, avec nn sentiment profond, et nn 
talent réel la messe du Battman, l'a Salutaris d'Augier, 
et le l 'anlus! Ergo do Bordèse. 

La direction autorisée de H. Jules Deflandre, l'accom
pagnement 4 l'orgue, de aille Leroy — dont le latent 
égale la modestie — secondaient d'ailleurs efficacement 
la chorale dans sa tli.be. 

ENTREPRISE GENEMLE D'AMEOBLEŒÎiîS I OBJETS D'.RT 
FABRICATION SUPcRIRURB 

M O R E L - G O Y E Z t a p i s s i e r d é c o r a t e u r . 
LILLE, 19 et 27, rue Royale, 19 et 27 , LILLi 

83805—37901 

gniflants. 

M e s s e pour n n so ldat . — Les jeunes gens du quar
tier du Clinquet feront célébrer dimanche z9 courant, à 
11 heures i \i, en l'église dn Sacré-Cœur, une messe pour 
le repos de l'âme de Jérôme Debril, décédé 4 Renure-
munt, au 15e bataillon de chasseurs 4 pied. Il y aura 
réunion de jeunes gens à l'estaminet du Purgatoire, rue 
de Paris, 4 10 heures 1(2. 

Adjud ica t ion dea fourn i tures de l 'Hospice poar 
1 8 9 6 — Celte adjudication a eu lien jeudi, à 2 heures, 
dans l'une des salles de l'Hospice, rue d'Havre, sous la 
présidence de M. bidry-Dnbruile, administrateur, assisté 
de son collègue M. Itasson , et en présence de M. Bulté, 
receveur municipal et MM. Duhamel père et fils, éco
nomes . 

Les amateurs ou curieux étaient fort nombreux : non 
seulement de Touicoing, mais de Roubaix, de Lille et 
Estaires, de Paris et même de Rouen. Le dépouillement 
des soumissions a pris plus de deux heures et il a fallu 
recommencer pour beaucoupde lots, tes soumissionnaires 
ayant fait des offres identiques. Cela s'est produit no
tamment pour le lot principal, la viande, ou l'adjudica
taire, M. Delgalte, a élé suivi de près par M. Xavier Du-
brulle-Dedryver. 

Une difficulté s'est élevée 4 propos du sel : l'un des 
deux soumissionnaires avait fait deux prix pour le gros 
et le fin : il parait qu'entre les deux sortes il y a un 
écart de 0,60 4 0.70 c . l'ensemble donnait une moyenne 
inférieure à l'offre de son concurrent; cependant ce der
nier l'a emporté, parce que le lot est designé tout sim
plement par le mot sel; c'est comme pour le chocolat : 
on n'indique aucune provenance; mais il est entendu 
qu'on ne peut fournir que la première qualité. 

A 5 heures, il a été procédé à l'adjudication des médi
caments de fourniture pharmaceutiques. Il n'y a eu qu'un 
seul soumissionnaire, M. Bûchez, directeur de la Phar
macie centrale de Paris, qui a obtenu luudi la fourniture 
du Bureau de Bienfaisance. L'importance de l'adjudica
tion est d'environ i009 fr. et il a été fait nn rabais de 
34.11 0|0. 

L'ensemble des rabais dépassera 10.000 fr. 
Voici les noms des adjudicataires et des prix auxquels 

ils ont soumissionné : 
Comestibles. — Viande de bœuf, M Delgatte-Lag-ache, 1.45 le 

itilogr.: viande de veau. id„ 1.83; viande de mouton, id., 183; 
bière. K. Catry, 10.68 litre: beurre frais, M. Xavier Dubrnlle 
1.2ft kilogr.; lait battu, Mme veuve Ohal, O.utï litre; n-ufs, id.; 
6.tà pommes de terre, M. Selosse, 7.15 kitog. 

Chauffage el éclairage. — Charbon de Bruay pour four (Rail-
lctenel, Bl. Parmentier. 20 francs la tonne ; charbon de terre, 
M. Parmentier, tl fr. X> la tonne: chandelles, M. Bast. 0 fr. 79 
le kilog. ; huile 4 briller. M. Ptanckaert, 0 fr. i% le litre. 

Buanderie. — Amidon, H. Bauduin U fr. t l le kilog ; bleu 
d'aïur, M. Planckaert >• fr. 3375 le kiloe.; bleu tournesol. M. 
Planrkaert, 0 fr. 49 le kiloji.; cristaux, M. Bauduin 0 fr. 67t le 
kilog.: savon blanc, M. Haminart 0,38 le kilog.; savon noir, M. 
Bast 0.119 le kilos. 

Lingerie et habillement. — Bonnets de coton, MM. Leuembre-
Lelong. 0,î8 la pièce, caleçons en coton, id., 1,35; cache-nez, 
Lehembre fils, l.io; calicot ecru pour suaires, Borct, 0,325 le 
mètre; cotonnade pour tabliers. Lehembre, 0,78; cotonnade 
pour camisoles et jupons, id., 0.4775; coton croisé noir pour 
tabliers, id., 0,9975; coutil pour corsets, id., 0,34: coutil pour 
rideaux, Boret, 0.19; coutil rayé pour couvre-lits, Migeon, i.lx: 
couvertures de laine, id.. 9,90 la pièce; cravates pour hommes, 
Lehembre. 0 24; chapeaux de garçons, Ougauguier, 3,69; cas
quettes pour hommes, id., 3.17. 

Cretonne blanche pour chemises, Leroy. 0,42 le mètre ; Cre
tonne couleur pour chemises, Uoret 0.43 ; Cretonne blanche pour 
raccoramouer, Leroy 0,3ti ; Cretoune blanche pour rideaux, id. 
0,35 ; lirap de Paris pour jupons, Boret 0,ii ; Drap en coton 
pour vestons et pantalons, Lehembre 0,34 ; Drap de troupe, 
Id. 5.30 : Drap pour pantalons de garçons, id. 7,"9 ; Drap pour 
vestons de garçons, id. 6,90 : Drap pour vestons de vieillards, 
Migeon 3.83 ; Drap pour jacquettes de filles, Lehembre é,6 > : 
Essuie mains, Migeon 2,37. nombre ; Flanelle, id. 0,s4 le mé
tré ; Gilets en lame pour hommes, id. 6,35 le kiiogr. : Gilets 
en laine pour femmes, Boret 6,40. 

Etoffe noire pour robes, MM. Hast. I fr. 241e mètre; lustrine 
ardoise pour doublure. Lehembre, 0,74; lustrine noire glacée 
pour doublure, id ; lustrine noire croisée pour manches de 
gilets, Uoret; lustrine marron et noire jiour doublure, Mygeon: 
Indienne pour bonnets de nuit, Lehembre; fichus coton pour 
femmes, Boret; laine à tricoter, Lehembre, 4,47 le kilog.; laine 
a matelas, id. 2.77; Mérinos noir pour robes, id.; mousseline 
brochée pour rideaux, Boret; Mouchoirs de cou, Lehembre; 
mouchoirs de poche n-1, id.; mouchoirs de poche n* 2, id.: 
mouchoirs de poche n-3, Boret; toile blanche pour draps et I 
chemises, Boret; toile blauche œil de perdrix, Lehembre; toile 
bleue forte, id 

Toile bleue ftne, MM. l-eroy-Dehaes, 0.99 le mètre ; toile jiour 
matelas, Migeon, 1.01 : toile grise |iour nappes, Leroy, 1.09; 
toile grise pour paillasses. Lehembre, 0.99; toile grise pour 
couloirs, Boret, 0.45 : toile blcudine. Migeon, 0.58 ; toile â car
reaux pour serviettes, id., 0.53 : velours poar gilets. id„ t 50; 
vichy pour capots, Lehembre, 0.72 ; wassingues, Boret. iP.6S ; 
aiguilles, fils, cordons, boutons et divers autres articles de 
mercerie, évalués à 997 francs 40 centimes, Dassouville, i l OjO 
de rabais. 

Cuirs. — Cuirs forts. MM. Lefebvre, 3,19 le kilo. Flancs lisses, 
Salmain, 1.75 le kilo; Veaux gras, Hennion, 4.99 le kilo; Veaux 
de H- eiague. Hennion, 5,99 ie kilo; Peaux blanches, Lambhn, 
19 fr. la douzaine. 

Artilesdivers. — Balais de camomille. MM. Scalbert, 0.18 c 
pièce; Balais de bouleau, Lelnnr, 0.28; Balais piassava 1.41: 
Frottoirs, id„ 2.95; Brosses à balayer en s.ies de sangliers, ia. 
1.93: Brosses à cirer les souliers, id.. 0.75; Drosses à décréter, 
id., 0.2ii; Brosses a habits. 195; Brosses pinrerux en chiendent 

Ë
our vases de nuit. id.. 0.17; Brosses a épousseter. id. 0.50; 
irosses en chiendent (petites!, id., 0,30; Brosses en chiendent 

avec manches, id., 2.50: Brosses à parquets, id..z,7o: Balayettes 
court mauebes, id., 0.79; Cercueils, Vauderplancke, 5.43. 

L a fête de NoSl A l a paroieaa Notre 
L o u r d e s . — L'exécution de ta messe du 2e ton harmo
nisée par M. Fions Honoré, a été très bonne. L'auteur 
accompagnait lui-même son œuvre. 

L'harmonie La Fraternelle a rempli les parties d'ac
compagnement avec autant d'ensemble que de précision. 
Les chœurs étaient bien nourris : c'est M. Jean Huys qni 
a rempli les solis; il a chanté en outre le Xoél d'Adam. 

L e s v o l e u r » a l ' é t a l a c e . — Les deux amis de Camille 
Piat, ce jeune rôdeur qui. lundi dernier, avait vole trots paires 
de caoutchouc chez Mlles Vauuesbus. Vandestienne et Desmet. 
ont été arrêtes par ordre du paripiet, jeudi dans la matinée, 
par le brigadier chef de la surete Paient. Ils avaient encore 
aux pieds les chaussures dout Piat leur avait fait cadeau sans 
bourse délier. C'est rue de la Paix que cette double arresta
tion a eu lieu. C'est sans doute â dessein qu'ils étaient venus 
du côté du poste, car ils paraissaient enchantes d'aller retrou
ver leur compagnon, 4 Lille. 

Maxce, ed-Barcenl . — Arrestation d'un habitant de 
Marcq à Lille.— Mercredi c a habitant de Marcq.M.Emile 
Knockaert, terrassier, a été arrêté sur le marché de Wa-
xemmes, dans les circonstances suivantes ; 

Emile k'uockaert, en compagnie de sa femme, venait 
d'endosser un gilet de chasse lorsque tout 4 coup il s'éloi
gna laissant 4 sa femme ie soin de solder la dépense. La 
marchande, sans attendre les explications, a fait arrêter 
immédiatement Knockaert, qni a été maintenu en pri
son. 

HaOlnln. — Un réservoir qui s'écroule. — La maçon
nerie qni soutenait Je réservoir dn nouvel établissemeut 
de M. Wallaert, derrière la gare, s'est écroulée jeudi 
malin. Personne n'a heureusement été blessé. 

LES GREVES D HALLU1N 
T e n t a t i v e s d ' e n t r a v e s à l a l i b e r t é d a t r a v a i l 

Le conflit semble maintenant entrer dans nne nou
velle phase. D'nn côté, une partie des ouvriers s'obsti
nent dans la lutte et se refusent à reprendre le travail, 
tandis que, d'antre part, ceux que lassent la misère el 
la faim, tendent 4 entrer dans les usines. Nombre de 
petits commerçants, déj4 fort éprouvés d'ailleurs, et dans 
l'impossibilité de soutenir plus longtemps une vente 4 
crédit, commencent i refuser de fournir aax ménages en 
grave. ^ 

T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e L i l l e . — Audience du 
jtuU 26 décembre. — PBC KESPECTL-ECX DE L'ACTOBITÉ.— 
Le samedi 21 décembre, vers quatre heures et demie du 
soir il descendait 4 la gare d'Halluiu toute une compa
gnie de cantonn ers, laquelle était d'ailleurs fort 
bruyante. Le geudarn.e de service lit des observations ; 
alors l'un d'eux se détachant du groupe, déclara qu'il 
n'avait pas 4 se préoccuper de ce qu'on pouvait dire et 
qu'il se moquait de la gendarmerie 4 pied et 4 cheval ; 
il employa même une expression qni fut un jour parle
mentaire, mais qui c'en est pas, ponr cela, plus distin
guée. 

L'exubérant jeune bomme fut aussitôt appréhendé par 
le gendarme et celle arrestation eut ponr effet de calmer 
les autres ouvriers. 

Le délinquant a dix-huit ans. il s'appelle Jean War-
t e l l e e t e s t d e Capelle-en-Serville; il est c o n d a m n é e s ix 
jours de prison mais en raison de sa jeunesse et de ses 
bons antécédents, il obtient le bénéfice du sursis. 

LB VOL AU CHOIX. — Le S3 décembre, Mme veuve 
Guidez, mercière 4 Tourcoiug, avait étalé sur son 
comptoir un choix de bagues que lui avait demandées 
une jeune tille Marie Vausleenkiste, 21 ans doubleuse à 
Tourcoing: celle-ci se retira sans rien acheter, mais à 
peine avait-elle quitté le mazasin que Mme Guidez s'aper
çut de la disparition d'une bague de deux francs. Elle 
porta plainte contre Marie Vansleenkistc qui fut arrêtée 
et est traduite en correctionnelle. Il lui est infligé nne 
peine de dix jours ; elle bénéficie aussi de ia loi Bé-
renger. 

ENTRE VOISINS. — A la suite d'une discussion le 1er 
décembre, vers quatre heures du soir, Alphonse Séné
chal, 20 ans, tisserand, a porté des coups à un autre 
ouvrier, Vaopoenel qui habile anssi rue des Longues-
Haies à Roubaix. Sénéchal est condamné 4 six jours. 

LE COI-P DE TÊTE DÉLICTUEI'X. — Lundi 23 décembre 
dans la soir-e, dans uu estaminet de Tourcoing, une 
altercation avait eu lieu entre nn consommateur et nn 
journalier de la rue de Menin, Emile Parent, trente ans; 
à un moment donné, celui-ci se précipita, tête baissée, 
sur son adversaire et lui lança un coup dans la poitrine. 
Ce qui par ie Tribunal est payé de quinze jours d'empri
sonnement. 

POURSUITES POUR VOL. — M. Fievet, limonadier, rue de 
Li l leàRoncq, s'était plaint d'avoir été victime d'un vol 
d'une dizaine de francs de son tiroir. Comme il n'y avait 
4 ce moment daus la salle d'estaminet qu'un seul con
sommateur, Alphonse Cattean, SOaos, tisserand 4 Roncq, 
c'est sur ce dernier qu'il porta ses soupçons, Cattean fut 
donc poursuivi, mais nia : on avait fait des constatations 
près du tiroir, on avait relevé les empreintes de clous 
qni s'adaptaient aux clous des bottines de Cattean et on 
avait retrouvé aussi dans la serrure un fil de fer qui 
avait élé reconnu pour avoir servi au prévenu 4 crever 
les yeux de ses pinsons. 

Alphonse Catteau n'a 4 son casier qu'une condamna-
lion pour improbilé qui remonte 4 1860. Il est, par les 
juges, déclaré coupable et condamné à quarante jours de 
prison et seize francs d'amende. 

LA FRAUDE. — Auguste Desrumaux, lô ans, couvreur 
4 Roubaix et Florimond Vanmansart, 13 ans, bâdeur 4 
Roubaix ont été trouvés porteurs de fraude sur le terri
toire de Wattrelos; ils sont envoyé en correction jusqu'à 
l'Age de dix-huit ans et demi, et condamnés 4 une amen
de de cinq cents francs. 

POUR U N I PORTK ENFONCÉE. — Le 23 décembre, vers 
une heure du matin, pour se venger d'avoir été contre
dit par M. Catteau, cabaretier, au Mont d'Halluiu, deux 
consommateurs, Jean Laumont, 20 ans, tisserand, t 
Halluin et Charles Castelain, 33 ans, tisserand, dans la 
même commune, n'ont rien trouvé de mieux que de avi
ser les panneanx de la porte d'enlrée une fois qu'ils ta
rent sortis — Ils étaient, il est vrai, an état d'ivresse: 
ils encourent chacun une peine de deux mois d'empri
sonnement et cinq francs d'amende pour ivresse. 

LES VOLS AU CIMETIÈRE DE TXTRCOING. — Des gardiens 
du cimetière 4 Tourcoing avaient vu, le 30 novembre, au 
moment où elle allait sortir, une jeune fille d'une ving
taine d'années portant en mains une corbeille en osier et 
un pol eu faïence. Ils l'interrogèrent et elle expliqua 
qu'elle venait de retirer ces objets de la tombe de sa 
belle sœur. 

La réponse qe parut point probante : anssi une enquête 
poursuivie plus minutieusement révéla que la corbeille 
et le pot avaient é té enlevés de la sépulture de la famille 
de M. Henri Legrand. 

La jeune fille fut donc poursuivie pour vol : e l le s'ap
pelle Marguerite Dutat et est Agée de dix-buit ans ; e l le 
habite Wattrelos. Elle encourt uue peine de vingt 
jours. 

RIXE SANGLANTE. — Dans la soirée du dimanche 1er 
décembre, vers six heures, une discussion s'élève dans 
l'estaminet Denut, rue de Lille, 4 Tourcoing, en face de 
la rue des Conlons, entre le cabaretier et un tisserand 
dn nom de Charles Carette, 20 ans, demeurant rue dea 
Champs. Ce dernier s'empare d'un manene 4 balai et en 
trappe violemment Denut; il l'assomme 4 moitié pendant 
que son frère Jules Carette distribuait aussi quelques 
horions. C'est alors qu'intervient dans la bagarre Jules 
Debaere, parent de Denut pour venir au secours de 
celui-ci. 

Au cours de cette intervention, Jules Carrette reçoit 
sur le front un violent coup inféré 4 l'aide d'une chope : 
le sang coule abondamment de la blessure. Comme il 
s'agissait de coup et blessures réciproques, tous les 

3uatre furent cités en correctionnelle. Les dépositions 
es témoins 4 l'audience sont assez contradictoires. 

Le tribnnal déclare les quatre prévenus coupables de 
coups et condamne Carrette Charles 4 quarante jours de 
prison, Carrette Jules â vingt jours, Debaere Jules 4 buit 
jours, Henri Denut 4 dix jours : ce dernier bénéficie du 
sursis. 

POUR COUPS inférés 4 Brackant le 2 décembre, 4 Tour
coing, et compliqués d'outrages et rébellion envers 
l'agent Hocepied, Albert Deltombe se voit infliger quinze 
jours de prison. 

T r i b u n a l d e s i m p l e p o l i c e d e R o u b a i x . -
Audience du 26 décembre. — Présidence de M. Petit, juge 
de paix. — Ou s« rappelle qu'à l'audience de jendi der
nier, avait comparu uu industriel inculpé d'avoir contre
venu 4 l'article 14 de la loi du 2 novembre 1892. Tout en 
reconnaissant l'exactitude des faits consignés au procès-
verbal dressé contre lui par M. l'inspecteur départemen
tal du travail, l'industriel avait contesté la régularité de 
ia poursuite dont il était l'objet, en disant qu'un aver
tissement aurait dû lui être préalablement adressé, con
formément 4 la loi de 1893. M. l'inspecteur du travail 
aurait répondu que cette loi ne visait que l'hygiène et 
non la sécurité des ouvriers. 

Le tribunal avait, on s'en souvient, décidé de se ren
dre 4 l'usine, et renvoyé le jugement 4 l'audience de ce 
jour. Ce jugement annule le procès-verbal de M. l'ins
pecteur du travail, ainsi que les poursuites. Le tribunal 
a donc relaxé le prévenu sans amende ni dépens. Nous 
publierons demain, les principaux passages du long et 
très intéressant jugement rendu par M. le juge de paix 

ponr 

T r i b u n a l d e s i m p l e p o l i c e d e T o u r o o i n a r . 
Audience du 26 décembre. — L'audience est ouverte 4 9 
h. 20, sous ia présidence de M. Brocart, juge de paix du 
Canton-Sud ; ministère public, M. Rouillé, commissaire 
central. 

VIVE LA SOCIALE I AU BLANC-FOUR, — Ce n'est pas 
e s e n , usais d a fait s e tapage aoctarae, a a s àsaa j s „ 
gens de Bondues, encore mineurs, viennent d'être con
damnés 4 une peine sévère : i l fr. d'amende et 1 jour de 
prison, les parents civi lement responsables quant 4 l'a
mende et aux frais. 

Plusieurs fois, dans le courant de novembre, les con
trevenants étaient allés faire tapage au Blanc-Four; et 
ils avaient poussé si loin les choses que les habitants 
portèrent plainte 4 la police. Une première fois, les gar
des se contentèrent de leur donner un avertissement. 
Mais i ls revinrent le dimanche suivant, et se mirent 4 
crier de pins belle, dans les cabarets et sur la rne « Vive 
ia sociale. Les gardes qui s'étaient cachés derrière «ad 
baie les prirent an passage, 4 quelques mètre» seulement 
de la limite des territoires de Roncq et de «ontaaw. M» 

RueduTilleal.lt
tli.be

